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J,AI appelé, il y a quelques années, votre attention sur 

le grès qu"~on exploite à Hettange ; je 'rous ai présenté 
ses diflerens caractères -pour ' 7 0llS pt"ouver qu~il est bien 
distinct d11 grès blanc qui accompagtte la formation dt~ 
keuper et celle du lias : au jou rd ,hui je, viens., a'rec de 
p}tls amples renseignemens, confirmer ce.tte-as·sertion. 

Le grès .d,Ilettange appartient à une fot rr1ation qui s~ 
présente i dans un vaste développement, à Luxembourg 
et aux enviro:ns de cette ~ille, ce qui lui a fait donner le .. 
nom .de grès de L.uxembourg. 

· En ~ 826, je suis allé visiter cette c.ontrée, et je me 

suis a.ttaché à r~cQnnaitre quelle place ce grès oc~upe parmi 
les fo.rmations qui !,avoisinent., et surtout s~il est tout~ 
à-fait indépendant de celleS-ci. l\1a curiosité était d\iutant 
plus granrle i qu ,ayant indiqtlé i dans l,essai d,une coupe 
géologique des terrains de notre département i que ce dé
.pôt était entièrement différent des grès qu-i accompagnent 
_le keuper et le lias, et ne sachant encore quelle place lui 
.assigner, je le plaçai parallèlement au grès blanç keupérit n? 

fiant il mc paraissait petl éloigné. 
~e has~rd me ser,7it très-bien pour obser·ver sa position 

géologique. Un puits, q11e l\1. JJlillcrct faisait creuser à 
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environ un quart de lieue de la ville, dans un empla
cement où il devait établir une raffinerie de sel gemme , 
me présenta ce grès recouvert par une couche de lias 
accompagné d.,argile, le tout ayant un mètre de puissance. 
Du moins je ne puis croire que ce grès, ~ j,ai vu, si 
près de Luxembourg, en stratification concordante, soit 
une dépendance de celui-ci, ou que cette couche de calcaire 
soit subordonnée au grès de Lu~embourg: cette question 
aurait été résolue d,une manière plus complète si les 
travaux de ce puits eussent été plus avancés, et si j,eusse 

pu voir plusieurs couches avec des caractères plu!, pro-
noncés ( 1 ). ~ 

l\f. Stenninger, de Trèves, dans un travail qu,il fit 
sur le ·grand- duché de Luxembourg, et qui lui ·valut le 
premier prix au concours ouvert par !,Académie des 
Sciences de Bruxelles, reconnut également que ce grès 
appartient à la formation jurasique et non au keuper, 
et que les dépôts ferrifèrcs y sont la plupart diluviens 
et étrangers au grès blanc et aux oolites ferrugineusés
jurasiques, co1urue celles de Hayange. En effet, les fers 
de Hayange, comme ceux de 1\'loyeuvre, appartiennent à la 
partie la plus inférieure de la formation oo]itique, au
dessaU! de laquelle sont ces marnes qui contiennent des 
placunes pectinoïd.es; j,en ai trouvé près de Thionville 
et de Pont-à-Mousson, qui- étaient parfaitement con.Ser
vées. Ces fers longent, dans notre département, la rive 
gauche de la l\tloselle; j,en ai trouvé des indices à la 
côte de Saulny, à la \7allée de Rozéri~ulles et au bas 
de la côte située entre Novéant et Bayonville. Ils sont 

( •) Depuis que fai rédigé cette notice, je me suis assuré que ce grès 
e!it , à Hettange, inférieur au lias, et M. Helier_, professeur , demeurant 
à Thionville, m'a dit avoir reconnu, à Rodemack et à Bonst 1 qu,il est 
dans cette position. 
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oolitiques •oiliaires bruns ; ceux de Hayange présentent 
fréque1nment par taches des fers bleuâtres qui i comme 
certains grains des fers pisolitiques qui ont remblayé des 
cavités près de Pierrevillers, ont une .force magnétique 
assez puissante. 

Les caractères du grès ke11périen et du grès de Luxem
bourg sont d'ailleurs bien trancl1és dans nos contrées: le 
premier est le plus ordinairement très-blanc, sans autre 
couleur, à r'exception toutefois de quelques lignes bru
nâtres claires, produites par l''oxide de fer; il est anicacé 
et contient même souvent du mica ·en a-;~ez grande abon
dance et point de calcaire; il est peu dur et à grains fins; 
des débris de plantes, à l,état de lignite j préser1tent un 

.grand nombre de points noirs disséminés dans la masse; 
ses couches ont le plus ordip.airement un mètre à deux 
mètres de puissance; elles sont divisées en cubes, dont 
la surface, dans une légère épaisseur , est de couleur 
brunâtre et assez solide, ce qui est_. produit par l,oxide 
de fer qui y a pénétré. Souvent en_tre ces bancs se trouvent 
.des couches minces d"une argile très- fine micacée i de cou
le11r jaune olive- nuancée de noir. Les parties les plus 
inférieures présentent parfois ce grès dans un état presq11e 

méconnaissable; il se compose de galets, dont les plus 
forts approchent de la grossèur pugillaire. Les couches 

· sor1t moins distinctes, et le tout est sali par de l'oxide 
de fer et du lignite, qui s,y trouvent plus abondamment 
et confondus. Quoique j'aie visité beaucoup de localités 

, , .. , •• 1 , 

occupees par ce gres, 1e n y ai JamaiS trou,re aucune 
coquille, et , malgré la quantité de lignite qu,on y volt, 
je n,ai pu y trouver aucune empreinte de plantes. JJ joue 

1 

un grand rôle dans les cantons de Pange,· de Boulay et de 
Vigy; on peut très- hien !,observer aux environs de 
Jlan.ge, de Mari va tl X ct .de Kédattge. · 

Le grès de Luxembourg ai dans le lieu occupé par 
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cette ville, une puissance considérable; toute la ''allée 
a été creusée dans cette formation. La contrée est coupée 
par des vallées qui ont une assez grande profondeur; 
!,épaisseur des couches est grande dans les parties basses; 

dans le vallon dit des Sept-Fontaines, on voit plusieurs 
habit~tions qui y ont été creusées et qui aujourd,hui sont 
abandonnées. 

En montant le long du versant opposé à la ville, sur la 
route qui conduit à Gre,rcnmacheren, on voit plusieurs 
coucl1es à nu, qui prtSsentent des indices de l,érosion des 
eaux et des moules de plusieurs espèces de coquilles. Le 
peu de temps que j\ii passé dans cette contrée, ne m"a 
point permis de faire de~ observations plus détaillées 
et qui d,ailleurs auraient été certainement bien incom
plètes en comparaison de celles qu,a dû faire 1\f. Sten
rtirzger, dont je désirerais connaitre le travail. 

Je reviens au grès d,Hettange, que)"ai pu mieux étudier.-
La carrière de ce nom est située à. 5 kilomètres nord 

de Thion,7ille, à droite de la route qui conduit de cette 
ville à Luxen1bourg; !,exploitation est très-vaste. J,y ai 

compté seize couches i dont l1uit de couleur blanche grisâ
tre, à taches bleues et dures, alternant a\rec huit autres, 
d,un aspect terreux gris jaunâ~re sale, friables et qui, je 
pense, pourraient servir de pierres à filtrer. Elles 011t, 

en général, de deux pieds à deux _pieds et d.emi d.,épais-
• 

seur i et sont surmontées d"un terrain brisé, qui- a un mètre 
de puissance. Quelquefois les conches se brouillent, quel
quefois aussi elles sont interrompttes par des masses de 
forme ovoïde, dont le cliamètre n,excède pas un mètre. 
Toutes ces couches ~ont ltorizontales et dans la position 
où elles furent déposées primitiveme11t. 

Ce gr~s siliceux, indépendamment des coquilles qu,on 
y trouve, C011tient de la chatiX qui lie les grains cle sable 

• 

entre eux; je n ,y ai trouvé que des cristallisations cal-
• caires. 
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Cette for1uation est très-riche en fossiles végétaux et 
• an1maux. 
On trouve dans \a partie supédeure et dans la partie 

moyenne' dans des conches friables' des empreintes hien 
·reconnaissables de licopodiolites et de calatnites : elles 
sont souvent tapissées de jayet. 

Les autres couches contiennent quatre espèces de 
peignes? la· térébratule pris eus, plusieurs espèces de pla
giostomes, :une turbinée, une patelle, une natice, une 
air• rnonite analogue d~une du lias, plusievrs espèces remar- -
-quables d~huitres, un trochus, une huccarde, du lignite 
et des carpolithes. lVI. de Pouzzols; qui a fréquemnÎent 
visité cette localité, dit y avoir aussi trouvé· ~es fragmens 
d,une carapace de tortue. 

Je ne doute pas que, au moyen de recherches suivies ion 
parviendrait à augmenter la liste des fossiles de cette 

L 

formation, qui mérite d,autant plus d~être étudiée dans 
notre· département, qu,elle y joue un rôle important pour 
la science. · 
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